
Leçon 11 pour le 15 juin 2024



« Consacre-les par la vérité : 
c'est ta parole qui 
est la vérité. » 

(Jean 17.17)

Lecture de la semaine: 
Apocalypse 14.7, 9, 12 ; 
Apocalypse 4.11 ; 
Apocalypse 13.1,2 ; 
Apocalypse 12.3-5, 17 ; 
Apocalypse 13.11-18.



Thèmes de la leçon: 

Cette étude met en évidence deux grands thèmes:

1.  La prophétie biblique décrit une bataille finale entre : 

a.- Dieu et Son peuple d’un côté, 

b.- Le diable et ses agents de l’autre. 

(symbolisés dans Apocalypse 13, 

par les bêtes de la mer et de la terre)

c.- La bataille sera basée sur l’adoration et le sabbat, qui 

célèbrent la création de Dieu, Sa royauté et Son salut.

2. Dieu en sortira victorieux. Il appelle son peuple 

à participer à sa victoire sur le mal et sur le diable, 

en proclamant son évangile éternel.

(Guide d’étude 

de la Bible, 

coin du moniteur, 

p.145-146.)



Introduction :
« La prophétie biblique prévient que le long conflit cosmique

entre les deux forces opposées et irréconciliables, Dieu et le

diable, touche à sa fin et culminera dans une bataille finale.

Cette dernière bataille portera sur des questions d’autorité et

d’adoration: qui sera assis sur le trône de l’univers et qui

recevra la gloire due au Créateur, au Pourvoyeur et au

Sauveur ?

Pour ces raisons, le conflit impliquera le sabbat, symbole de toute 
la puissance de Dieu en tant que Créateur, Pourvoyeur et Sauveur. 

Le camp rebelle sera dirigé par Satan lui-même. Alors que

Satan a travaillé sans relâche tout au long de l’histoire pour

avoir des adhérents, son objectif principal a été l’église.

Malheureusement, l’église traditionnelle s’est compromise et

est devenue Babylone, symbolisée par la bête de la mer. Satan

a donné à cette bête son siège d’autorité et son pouvoir, et elle

se tient du côté de Satan dans la bataille finale. »

(Guide d’étude 

de la Bible, 

coin du moniteur, 

p.145.)



Le conflit :
L’adoration
L’intolérance

L'ennemi :
Le trône du dragon
Une blessure cicatrisée
Agneau et dragon

Pendant des siècles, la guerre entre le Christ et Satan a été centrée sur
l'adoration. L'adoration de Dieu, ou l'adoration de toute autre chose qui
défigure le concept du caractère de Dieu …

Des vérités fondamentales, telles que la loi de Dieu, ont été déformées
ou même (dans le cas du sabbat) presque oubliées. La dernière bataille
tournera autour de la vraie adoration au vrai jour. Rencontrons les
puissances que Satan utilisera pour cette dernière bataille.

En présentant un faux concept de Dieu, Satan a réussi à utiliser
des personnes, des églises et des Etats pour détruire tous ceux
qui souhaitent adorer le Créateur.





L’adoration
« Tu es digne, notre Seigneur, notre Dieu, de recevoir la gloire, l'honneur et la puissance, car c'est toi 

qui as tout créé, c'est par ta volonté que tout était et que tout a été créé. » (Apocalypse 4.11)

Les êtres célestes adorent Dieu pour sa puissance 
créatrice (Apocalypse 4.11 ; Job 38. 6-7).

Il n'est pas surprenant que le sabbat 
soit le point de controverse à l'heure actuelle. 

Ceux qui « gardent les commandements de Dieu et la foi de Jésus » 
(Apocalypse 14.12), l'adorent le jour qui commémore sa création.

De son côté, Satan désire obtenir l'adoration du monde 
avec des « bêtes » auxquelles il donne le pouvoir de 

« créer »une image par laquelle il pourra recevoir 
l'adoration universelle (Apocalypse 13.2, 4, 14-15).

Le message proclamé à la dernière génération 
invite le monde à adorer Dieu en tant que 

Créateur (Apocalypse 14.7).

Dieu se présente comme Créateur et Rédempteur pour 
recevoir notre adoration (Esaïe 45.6-7, 18-20 ; 65.18).



Le conflit imminent  

« Le chapitre 14 de l’Apocalypse invite les hommes à adorer le Créateur.

Cette prophétie présente une catégorie de croyants qui, à la suite du

triple message, gardent les commandements de Dieu. L’un de ces

commandements désigne directement Dieu comme le Créateur.

Le quatrième précepte déclare : « Le septième jour, est un sabbat pour le

Seigneur, ton Dieu : ... car en six jours le Seigneur fait le ciel, la terre, la mer

et tout ce qui s’y trouve, et il s’est reposé le septième jour. C’est pourquoi le

Seigneur a béni le sabbat et en a fait un jour sacré. » (Exode 20.10,11.)

Concernant le sabbat, le Seigneur déclare aussi que c’est 

« un signe, par lequel on saura que je suis le Seigneur, 

votre Dieu » (Ezéchiel 20.20). »(E. G. White, 

Le Grand Espoir, 

p. 320.)



L’intolérance

Notre combat n'est pas physique, mais spirituel (Ephésiens 6.12). Nous 
n'utilisons pas d'armes physiques, mais des armes spirituelles 

(2 Corinthiens 10.3-5). 
Cependant, l'ennemi n'hésite pas à utiliser des armes physiques contre nous.

Il nous tente par nos penchants     (Jacques 1.14).

Il nous convainc par des subtilités  (2 Corinthiens 4.3-4).

Faites appel à vos proches             (Matthieu 10.34-36)

Frappe et profères des menace                           (Actes 5.40)

Utilise une violence extrême (Jean 16.2)

C'est ainsi qu'il a agi dans l'histoire, et c'est ainsi que se déroulera sa dernière attaque : tromperie 
et subtilité (Apocalypse 13.13-14) ; imposition de sanctions économiques (Apocalypse 13.16-17) ; 

décret de mort pour ceux qui ne l'adorent pas  (Apocalypse 13.15).

Ce n'est pas pour rien qu'il y a un « malheur » pour les fidèles, à cause de l'attaque féroce  
de Satan contre l'église fidèle (Apocalypse 12.12). Pour lui, toutes les armes sont valables.



« Chaque individu dans ce monde devra se ranger sous

l'un des deux étendards.

Les deux armées seront différentes, séparées et cette

dissemblance sera si marquée que beaucoup de ceux qui

seront convaincus de la vérité se placeront du côté du

peuple de Dieu qui observe ses commandements.

Quand cette œuvre grandiose aura lieu dans la

bataille, avant le dernier grand conflit, beaucoup seront

emprisonnés, un grand nombre fuira des villes et des

villages pour sauver leur vie, et bien d'autres

supporteront le martyre par amour pour Christ lorsqu'ils

défendront la vérité.

Par le décret qui obligera à observer l'institution de la

papauté en violant la loi de Dieu, notre nation abandonnera

complètement la justice. »

(E. G. White, 

Maranatha, 

p. 199.)





Le trône du dragon
« Le dragon lui donna sa puissance, son trône et un grand pouvoir. » (Apocalypse 13.2b)

Le dragon est identifié à Satan (Apocalypse 12.9), tandis que la bête, 
par laquelle il exerce son pouvoir, est identifiée à la quatrième bête 
de Daniel 7 (qui suit le lion, l'ours et le léopard, (Apocalypse 13.2).

Après l'invasion des tribus barbares, l'Empire 
romain s'est disloqué. Peu à peu, le siège de Rome 
est laissé aux mains de l'Eglise, qui acquiert ainsi 
le pouvoir politique qui lui permettra de devenir la 
puissance blasphématoire qui persécutera l'Eglise 
fidèle (Apocalypse 13.4-8).

Apocalypse 13 est une explication élargie du chapitre 12, qui 
commence après la tentative de mise à mort de Jésus et son 
ascension (Apocalypse 12.3-5). 

Les premiers versets développent l'attaque contre l'Eglise pendant 
les 1260 ans, tandis que le reste se concentre sur les événements 
qui se produisent lorsque « le dragon fut irrité contre la femme, 
et il alla faire la guerre au reste de sa postérité. »  (Apocalypse 12.17). 



« La chaîne prophétique... commence au chapitre 12 de

l’Apocalypse, (et) nous montre le dragon s’efforçant de détruire

le Christ à sa naissance. Ce « grand dragon [...] est appelé le

diable et Satan » (Apocalypse 12.9).

C’est lui qui poussa Hérode à attenter 

à la vie du Sauveur. 

Mais le principal instrument de Satan pour faire la

guerre au Christ et à son peuple pendant les premiers

siècles de l’ère chrétienne fut l’Empire romain, dont la

religion dominante était le paganisme.

Ainsi, bien que le dragon représente en premier lieu

Satan, c’est aussi, dans un sens secondaire, un

symbole de la Rome païenne. »
(E. G. White,  

Le Grand Espoir, 

p. 321.)



Une blessure cicatrisée
« Si quelqu'un doit aller en captivité, il ira en captivité ; si quelqu'un doit être tué par 

l'épée, il sera tué par l'épée. C'est ici la persévérance et la foi des saints. » (Apocalypse 13.10)

Après des siècles d'utilisation de son pouvoir pour « mener en captivité » et « tuer par 
l'épée » (Apocalypse 13.10), l'Eglise romaine elle-même a été menée en captivité (en la 
personne de son chef, Pie VI) et a subi une « blessure mortelle » (Apocalypse 13.3).

Bien que le pape ait conservé la propriété des Etats pontificaux jusqu'en 1870, il 
a fini par perdre tout son territoire lors de la création du Royaume d'Italie. À cette 
époque, il semblait que l'Eglise ne retrouverait jamais son ancienne puissance.

En 1929, la Cité du Vatican est reconnue comme un Etat indépendant. 
La plaie commence à se cicatriser, mais qu'en sera-t-il désormais ?

Au fur et à mesure que les derniers
événements se dérouleront, on cherchera
un leader mondial pour proposer des
solutions à la crise mondiale. L'ensemble
des solutions proposées par la papauté
inclura sans aucun doute le repos dominical
comme point fort pour rassembler les
familles, les peuples et les nations.
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« La Parole de Dieu nous a avertis du danger imminent. S’il n’en tient pas

compte, le monde protestant n’apprendra ce que sont vraiment les desseins

de l’Eglise romaine que lorsqu’il sera trop tard pour échapper au piège.

La puissance de celle-ci grandit silencieusement. Ses doctrines

exercent leur influence dans les assemblées législatives, dans

les églises et dans le cœur des hommes.

Elle multiplie le nombre de ses bâtiments altiers (hautain,

orgueilleux) et massifs, dans le secret desquels se répéteront

ses anciennes persécutions.

Subrepticement (en cachette, à la dérobée) et sans être soupçonnée, elle

rassemble ses forces pour réaliser ses propres desseins lorsque viendra

pour elle le moment de frapper. Tout ce qu’elle désire est d’obtenir une

position avantageuse, qui lui est déjà accordée.

Nous verrons et sentirons bientôt ce qu’est l’objectif de l’Eglise catholique

romaine. Quiconque voudra croire à la Parole de Dieu et lui obéir devra

subir l’opprobre et la persécution. »

(E. G. White, 

Le Grand 

Espoir, 

p. 425.)



La première bête est née de la corruption de l'Eglise que Jésus avait 
établie. Lorsqu'elle fut blessée, Satan chercha un « faux prophète » pour 
prendre sa place et l'aider à guérir (Apocalypse 13.11 ; 16.13). Une fois de 
plus, il a trouvé son allié dans une nation qui avait émergé sur la base des 
principes purs du christianisme : l'Amérique du Nord.

Elle a commencé par imiter Jésus (l'Agneau). 
C'est une nation républicaine 

(pas de rois, pas de couronnes),
fondée sur la séparation de deux pouvoirs (cornes) : 

civil et religieux.

En tant que première puissance mondiale, elle a déjà 
commencé à parler comme un dragon. Bientôt, elle 

commencera à produire des lois en matière religieuse 
qui, soutenant la papauté, créeront une 

« image de la bête » (Apocalypse 13.12-14).



« Pour que les Etats-Unis en viennent un jour à "former une image

à la bête", il faut que l'élément religieux ait assez d'ascendant sur le

gouvernement civil pour se servir de sa puissance…

Quant à l'image de la bête, elle représente le protestantisme

apostat qui s'unira avec le pouvoir civil afin d'imposer ses dogmes…

… Quoique l'Eglise et l'Etat s'uniront pour contraindre 

« tous les hommes, petits et grands, riches et pauvres, 

libres et esclaves », de prendre la « marque de la 

bête » (Apocalypse 13.16,17), les enfants de Dieu 

refuseront de la prendre. 

Le voyant de Patmos contemple « ceux qui avaient 

vaincu la bête, et son image, et sa marque, et le 

nombre de son nom, qui se tenaient sur cette mer de 

verre » et qui chantaient le cantique de Moïse, et celui 

de l'Agneau (Apocalypse 15.2,3). »

(E. G. White, 

Maranatha, 

p. 169.)



« L'image de la bête représente une autre organisation 
religieuse investie de pouvoirs similaires [à ceux de l'Eglise 
romaine]. 

La formation de cette image est l'œuvre de la bête dont 
l'émergence pacifique et l'apparente bonhomie en font un 
remarquable symbole des États-Unis. 

On peut trouver ici une image de la papauté. Lorsque les 
églises de notre pays, s'unissant sur des points de foi 
communs, influenceront l'Etat pour qu'il applique leurs 
décrets et soutienne leurs institutions, alors les Etats-
Unis, pays protestant, auront formé une image de la 
hiérarchie romaine. La véritable Église sera alors soumise 
à la persécution, comme le fut l'ancien peuple de Dieu. »

(E. G. W. Historia de la Redención, pg. 318) 



11 « Alors je vis monter de la terre une autre bête. Elle avait 
deux cornes semblables à celles d'un agneau, et elle parlait 
comme un dragon.
12 Elle exerce tout le pouvoir de la première bête devant elle, 
et elle fait que la terre et ses habitants se prosternent devant 
la première bête, dont la blessure mortelle a été guérie. »

Cette nation douce, semblable à un agneau, parle finalement comme un dragon. 

Elle exerce « toute l’autorité de la première bête » (Apocalypse 13.12) 

et abandonne ses principes de liberté religieuse, amenant 

« la terre et ses habitants » à adorer « la première bête » (Apocalypse 13.12) 

Apocalypse 

13:11, 12. 

Les Etats-Unis seront les premiers à exiger que tous les habitants de la planète adorent 

la première bête en reconnaissant l’autorité spirituelle et séculière de la papauté. 

Selon cette prophétie, les États-Unis forment une image de la bête 

– une union de l’Église et de l’État – et ils exigeront de tous qu’ils adorent cette image.

Ce qui est fascinant, c’est qu’à l’époque où ils ont été identifiés pour la

première fois comme étant cette puissance (la bête), les États-Unis étaient

loin d’être le mastodonte militaire et économique 
qu’ils allaient devenir et qu’ils sont encore aujourd’hui. 

(Guide 

d’étude 

de la Bible, 

p. 142.)

JE MEDITE

Amen !
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